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 FdeG 27 octobre 2019 

 

 

  
 

Adagio d’Albinoni d’après Jean - Christian Michel  
 

INTRODUCTION 

Mon frère, ma sœur, merci! 

Merci d’être venu ! 

Grâce à toi, à tous ceux qui nous entourent,  

nous sommes ensemble,  

personne n’est seul face à son Dieu. 

Nous sommes une assemblée réunie à l’appel d’un unique Dieu. 

Partage donc avec moi cette joie d’être ensemble en sa présence ! 

 

INVOCATION 

Mes sœurs, mes frères, prions : 

“Tu m’appelles, Seigneur me voici!” 

Je veux t’écouter attentivement, 

même si ta Parole me dérange 

dans mes certitudes et dans mes habitudes. Amen. 

 

SALUTATION 

 

Notre Père qui est dans les cieux te donne sa grâce de toute éternité ; 

Jésus, fils de Dieu, Christ, t’apporte son pardon et sa paix ; 

le Saint-Esprit, qui vit avec eux, te donne l’unité. 

Mets-toi joyeusement à leur service. Amen. 

 

La Terre au Seigneur appartient     Ps 24 str. 1à3    All.PS24 
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LOUANGE  

Psaume 039 v 1 à 12 –  

 (Psaume de David, pris dans le livre du chef de chorale. De Yedoutoun. ) 

… 

SEIGNEUR, apprends-moi le moment où ma vie va finir,  

oui, fais-moi connaître le temps qui me reste.  

Ainsi, je saurai combien je suis fragile, combien je suis si peu de chose. 

La largeur d’une main, voilà le temps de ma vie.  

Devant toi, elle ne dure presque pas.  

Même si l’homme est bien vivant, il n’est qu’un souffle. 

Il va et il vient, mais il n’est qu’une ombre.  

Il se fatigue beaucoup, mais tout part en fumée.  

Il amasse des richesses, mais qui en profitera ? Il n’en sait rien. 

Maintenant, Seigneur, qu’est-ce que je peux attendre ? 

Tu es ma seule espérance !      

délivre-moi de toutes mes fautes,  

ne me laisse pas devenir la cible des rieurs. 

Maintenant, je reste muet, je n’ouvre pas la bouche,  

puisque c’est toi qui va prendre ma défense. 

Ecarte de moi les coups du destin,  

Est-ce toi qui veux ma perte ?        

Tu cherches à nous purifier. 

Tu corriges l’homme,  

Tu décompose ce qu’il aime  

comme le fait le ver dans le fruit.      

Oui, l’homme n’est qu’un courant d’air…    

12  Écoute ma prière, SEIGNEUR,  

ouvre l’oreille à mes cris, entends mes larmes.  

Je ne suis qu’un étranger, un migrant comme tous mes Pères. 

Ne fais plus attention à moi, et laisse-moi respirer un peu,  

Avant que je ne m’en aille et ne sois plus ! Amen.   

 
[Traduction libre CV, avec une traduction juive et celle de Stan Rougier] 

  
 

Grand Dieu nous te bénissons 243 les 4 str.   All.41-26 
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CONFESSION DU PECHE et PARDON 

 

Le 1er Testament le disait déjà : le Seigneur vous aime… 

Reconnaissez que le Seigneur votre Dieu est le seul vrai Dieu.  

Il maintient pour mille générations son alliance avec ceux qui obéissent à ses 

commandements, il reste fidèle envers ceux qui l’aiment ; 

Le Seigneur votre Dieu vous a fait rencontrer des difficultés  

pour vous mettre à l’épreuve, 

afin de découvrir ce que vous aviez au fond de votre cœur  

et de savoir si, oui ou non, vous vouliez observer ses commandements. 

Avec la manne, il vous a montré que l’homme ne vivra pas de pain seulement, 

mais de toute parole que Dieu prononce  

Comprenez donc bien que le Seigneur votre Dieu  

veut vous éduquer comme un père éduque son fils… 

 

Toi, si tu comprends tout cela, tu resteras ferme dans les épreuves, 

sûr de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ,  

car comme l’écrivait Paul aux Romains : 

« nos souffrances du temps présent ne sont rien, comparées à la gloire  

que Dieu nous révélera ».    (8 v 8) 

et : « nous avons été sauvés, mais en espérance seulement. Si l’on voit ce que 

l’on espère, ce n’est plus de l’espérance : qui donc espérerait encore ce qu’il 

voit ? Mais si nous espérons ce que nous ne voyons pas, nous l’attendons avec 

patience ».   (8 v 24-25) 

« J’en ai la certitude : … rien ne pourra jamais nous séparer de l’amour que 

Dieu nous a manifesté en Jésus-Christ notre Seigneur ! » (8 v 39) 

 

Vers toi, j’élève mon âme  403 str. 1 et 3(der.)  All.43-02 
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ILLUMINATION 

 « Écoute Israël... » 

« Celui-ci est mon fils bien-aimé. Écoutez-le ! » 

Seigneur, dans ce monde où tout le monde parle  

sur la radio, à la télé, sur Internet ou dans l'église,  

et où plus grand monde n'écoute,  

apprends-moi à me taire et à t'écouter.  

Pardonne mes jérémiades incessantes  

pour tout ce qui me trouble dans ma vie et dans ce monde  

et donne-moi la force de t'écouter par ton Fils, mon Sauveur, Jésus.  

C'est de ta parole, Seigneur, dont j'ai besoin,  

ta parole qui me dirige, m'oriente, me rassure et me réjouis.  

Est-ce toi qui te tais ou moi qui ne te laisse jamais le temps de me répondre?  

Parle Seigneur, parle-moi, ton serviteur écoute…  

Et voilà, je suis encore en train de me complaire dans mes mots…   

Mais quand même : « Parle Seigneur, parle, ton serviteur écoute ... » Amen. 

Christian Blanchard 

Luc 10 v 23 à 28 
23  Puis Jésus se tourna vers ses disciples et leur dit à eux seuls :  

« Heureux êtes-vous de voir ce que vous voyez ! 

24  Car, je vous le déclare, beaucoup de prophètes et de rois  

ont désiré voir ce que vous voyez, mais ne l’ont pas vu, 

 et entendre ce que vous entendez, mais ne l’ont pas entendu. » 

25 Un maître de la loi intervint alors. Pour tendre un piège à Jésus,  

il lui demanda : « Maître, que dois-je faire pour recevoir la vie éternelle ? » 

26  Jésus lui dit : « Qu’est-il écrit dans notre loi ? Qu’est-ce que tu y lis ? » 

27  L’homme répondit : « “Tu dois aimer le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, 

de toute ton âme, de toute ta force et de toute ton intelligence.”  

Et aussi : “Tu dois aimer ton prochain comme toi-même.” » 

28  Jésus lui dit alors : « Tu as bien répondu. Fais cela et tu vivras. » 

 
Comme un cerf altéré brâme Ps 42 str. 1  All. PS42A 
 
2 Timothée 4 v 6 à 18  
6 Quant à moi, je suis déjà sur le point d’être offert en sacrifice ;  

le moment de dire adieu à ce monde est arrivé. 

7  J’ai combattu le bon combat,  

je suis allé jusqu’au bout de la course, j’ai gardé la foi. 

8  Et maintenant, le prix de la victoire m’attend:  

c’est la couronne du salut que le Seigneur, le juste juge,  

me donnera au jour du Jugement-et pas seulement à moi,  

mais à tous ceux qui attendent avec amour  

le moment où il apparaîtra. 

 
idem   Ps 42 str. 3 
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Deutéronome 10 v 12 à 11 v 1 
12 Et maintenant, Israélites,  

qu’est-ce que le Seigneur votre Dieu attend de vous?  

- Il désire que vous le respectiez en obéissant à sa volonté,  

en l’aimant et en le servant de tout votre coeur et de toute votre âme. 

13  - Il désire que vous mettiez en pratique  

ses commandements et ses lois,  

que je vous communique aujourd’hui pour votre bien. 

14  Au Seigneur votre Dieu appartiennent  

le ciel immense, la terre et tout ce qu’elle abrite. 

15  Autrefois, pourtant, le Seigneur ne s’est attaché qu’à vos ancêtres,  

c’est eux qu’il a aimés;  

et maintenant c’est vous, leurs descendants,  

qu’il a choisis parmi toutes les nations, comme on peut le constater. 

16  Soyez donc entièrement consacrés au Seigneur votre Dieu,  

ne vous révoltez plus contre lui. 

17 En effet, il est  

le Dieu des dieux,  

le Seigneur des seigneurs,  

le Dieu grand, puissant et redoutable,  

qui n’avantage personne  

et ne se laisse pas corrompre par des cadeaux. 

18  Il prend la défense des orphelins et des veuves,  

et il manifeste son amour pour les étrangers installés chez vous,  

en leur donnant de la nourriture et des vêtements. 

19  Vous donc aussi, aimez les étrangers qui sont parmi vous;  

rappelez-vous que vous étiez des étrangers en Égypte. 

20  Respectez le Seigneur votre Dieu,  

adorez-le, attachez-vous à lui seul,  

et ne prêtez serment qu’en son nom. 

21  C’est à lui que vous devez adresser vos acclamations;  

il est votre seul Dieu,  

lui qui a accompli en votre faveur les actes merveilleux ou effrayants  

dont vous avez été témoins. 

22  Vos ancêtres n’étaient pas plus de soixante-dix  

lorsqu’ils sont arrivés en Égypte;  

maintenant le Seigneur votre Dieu vous a rendus  

aussi nombreux que les étoiles dans le ciel. 

1 Aimez le Seigneur votre Dieu,  

servez-le et mettez toujours en pratique  

ses lois, ses règles et ses commandements. 

 

idem  Ps 42 str. 8 
 

PREDICATION  
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Dt 10 v 12 à 11 v 1   FdeG 27 octobre 2019 

Eh bien non, je ne vais pas prêcher sur le parisien et le publicain !  

Je ne prêcherais pas aujourd’hui sur l’Evangile du jour ! 

Le Deutéronome, cette fois-ci, le texte de l'ancien testament, 

m'intéresse.  

- D'abord à cause de cette phrase d'accroche : « et maintenant, qu'est-ce que le 

seigneur votre dieu attend de vous ? » 

- Ensuite parce qu'il est intéressant d'entendre parler d'amour dans l'ancien 

testament. 

- Enfin parce qu'il y est question de l'amour des étrangers… 

La première phrase de notre texte est une invitation à réfléchir, à prendre 

conscience de ce qui ne va pas. Je vous invite alors à comprendre ce que Dieu 

attend de son peuple avant de savoir ce qu’il attend de moi maintenant c'est-à-

dire aujourd’hui ? 

Qu’est-ce que Dieu attend donc de son peuple ?  

Ce livre se veut une réforme de la foi d’Israël, un retour à la pureté du culte 

originel, sans doute au temps du roi Josiasi. C'est pour cela qu'il se présente 

comme un discours de Moïse, prononcé peu avant sa mort, au moment où les 

israélites se préparent à prendre possession par la force de "la terre promise".  

Il opère ainsi un "flash-back" historique qui permet de sauter à pieds joints par-

dessus la malheureuse histoire du peuple hébreu en Palestine. Ce qui permet à la 

fois de toucher du doigt le péché d'Israël, toujours rebelle et infidèle, toujours 

tenté par les dieux étrangers, et de le ramener à une situation originelle, 

l’Alliance avec les pères, d'où le recommencement est possible…  

Cette démarche particulière, que demande ici par Moïse à tout le peuple, c'est 

une conversion. La TESHOUVA, la conversion au sens juif du terme, le retour 

en arrière sur le mauvais chemin pour retrouver le bon, reste encore possible. 

Mais à condition, à la relecture du passé, de l’histoire de l’Alliance, de 

reconnaitre ses fautes passées avant de repartir dans une obéissance qui n'est 

plus seulement une obéissance de surface, mais bien une obéissance du cœur, 

profonde et fidèle, aux commandements divins. Ainsi, le Deutéronome se 

présente comme une grande entreprise de conversion des cœurs qui doit toucher 

tout le peuple, et qui passe par un repentir général. Et que doit-il y avoir dans les 

cœurs des israélites ?  

- C’est de l’amour ! Du sentiment ! « De tout ton cœur, de toute ton 

âme » - et encore ailleurs : « de tout ton être, de toute ta force ii» - Mais pas 

seulement ! En le servant aussi, de la même manière. Au temps de Josias, cet 

amour se traduit en acte concret : pour marquer le respect à Dieu, il faut lui 

obéir (Dt rappelle entre autres les 10 commandements donnés sur le Sinaï iii),  

il faut le servir, il faut mettre en pratique ses règles, ses commandements et 

ses lois. Il faut l'adorer, il faut ne s'attacher qu'à lui seul et n'adresser des 

louanges qu'à lui, et lui seul : « Shema Israël adonaï elohenou, adonaï erhad » 

« Écoute Israël, le seigneur est notre Dieu, le seigneur est un...iv » C'est dans ce 

livre, 4 chapitres avant, que l'on trouve cette fameuse confession de foi d'Israël. 



 

 

7 

C'est bien d'amour qu'il est question, ici. On ne peut pas tourner autour du 

mot en y trouvant autre chose que le verbe aimer, au plein sens du terme 

français. C'est bien d’un sentiment qu'il s'agit, le même que celui que l'on aurait 

pour un amant, pour un père ou un ami. « Tu aimeras ton Dieu », c'est la 

réponse du croyant à ce que Dieu attend de lui, à ce désir d'être aimé.  

Car Dt le rappelle : « Il reste fidèle envers ceux qui l’aimentv » Du même 

amour véritable dont il est question dans le Cantique des Cantiques, poème 

d'amour où jamais n'apparaît le nom de dieu, mais qui a été considéré par la 

tradition juive comme le symbole même de l'amour entre Dieu et l'homme. Il y a 

là la volonté de la part de Moïse de rappeler, avec l'Alliance - le mariage, l'union 

intime ! - que Dieu avait faite avec son peuple au temps d'Abraham, ce choix 

délibéré de Dieu en faveur du peuple élu. « En fait vous êtes un peuple peu 

nombreux par rapport aux autres, mais le Seigneur vous aime… vi» 

Et vous savez bien que c'est ce texte que Jésus, sans doute en accord avec 

l'école pharisienne de Hillel, utilise pour demander à ses disciples et au peuple 

autour d'eux de donner tout leur amour à Dieu. C’est ainsi qu’il déjoue le piège 

qu’on lui tend, en renvoyant non à la Loi, mais au sommaire de la Torah contenu 

dans les 2 commandements d’amour : « fais cela, et tu vivras ! ». Dans le Dt, 

c’est la même démarche : l’obéissance aux commandements ne vient pas du 

cerveau, même s’il passe son temps à lire les Ecritures, mais du cœur : « tu 

aimeras » 

« Aimez les étrangers qui sont parmi vous, vous donc aussi » … 

Ce qui est intéressant, ici, c'est la volonté de l'auteur, d'étendre cet amour de 

Dieu à tous ceux qui vivent sur la Terre Promise, y compris les étrangers qui ont 

survécu à la guerre de conquête. Et ceci au nom du fait, très nouveau pour 

l’époque, que comme le Dieu Créateur est aussi propriétaire du ciel, de la terre 

et de tout ce qu'elle abrite, il aime tous les êtres humains qui y vivent. 

D’un côté, il leur rappelle « vos ancêtres, c’est eux qu’il a aimés ; et 

maintenant … vous, leurs descendants » Et de l’autre, par cet amour étendu, il 

ne se comporte pas comme un quelconque dieu cananéen, mais comme le Dieu 

des Dieux qui, tel un grand roi magnanime. « manifeste aussi son amour pour 

les étrangers installés chez vous en leur donnant de la nourriture et des 

vêtements... » Sans oublier, que « vous aussi vous étiez des étrangers en 

Égypte », et que Dieu vous aimait alors tout autant ! Le Dieu des cieux et de la 

terre attend de son peuple qu’il sache partager les produits du sol avec eux. 

Attention ! Il ne s’agit pas ici de partager la terre, on reconnait bien ici les 

bases de l’idéologie hébraïque selon laquelle la Terre Promise appartient au 

Peuple Elu ; elle lui a été donnée par Dieu, donc nul ne peut la lui disputer.  

Mais ce qui est remarquable ici, c’est que malgré l’appropriation de la Terre par 

les israélites, des étrangers peuvent vivre au milieu d’eux. Bien sûr, les mariages 

avec les étrangèresvii (pourquoi seulement avec les étrangères et pas les 

étrangers ?) sont interdits. Mais l’étranger dont il est question ici, « ger », n’est 

que de passage, il ne s’installe pas, c’est un émigré. Pourtant, tout de suite après 

avoir rappelé qu’Israël aussi était étranger en Egypte, pourquoi rappeler qu’il est 

devenu si nombreux pour occuper le pays de Canaan ? 
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« Maintenant », « ‘Attah » dans ce moment présent, nous ne pouvons 

pas laisser passer ce genre de phrase, sans nous demander à notre tour :  

qu'est-ce que le seigneur attend de nous ?  

D’abord, il attend de nous d’être aimé en retour ! Non seulement comme 

étranger sur cette terre qui lui appartient, non seulement comme membre du 

Peuple Elu sur l’arbre duquel le rameau chrétien a été greffé, mais maintenant 

avec la venue du Fils Unique Jésus-Christ, comme des enfants qui aiment leur 

Père des Cieux. Le 1er commandement “Tu dois aimer le Seigneur ton Dieu de 

tout ton cœur, de toute ton âme, de toute ta force et de toute ton intelligence.” 

est rappelé par les Evangiles comme un enseignement de Jésusviii pour faire de 

cet amour le cœur de la foi, sans disqualifier tout le reste, mais en le soumettant 

à cet amour inconditionnel, total, pour Dieu. Pour Dieu seul, en évitant de le 

confondre avec une idole quelconque : tout ce qui réduit Dieu est une idole, 

notre idée même de Dieu peut être idolâtre !  

L’amour de Dieu est au-delà de tout ! 

Ensuite, il attend de nous de le servir, d’être « de simples serviteursix », 

comme le dit Jésus, en tâchant le mieux possible de vivre cet amour autour de 

nous. « Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie…x » En mettant 

en pratique son enseignement, charpentés par les 2 commandements d’amour. 

« aime et fais ce que veux » disait Augustin le berbère kabyle… 

Et tout en reconnaissant Dieu comme le sujet de notre amour, qui nous 

demande d'aimer notre prochain, « c’est le 2nd commandement », il n'est pas 

question de limiter cet amour à ceux qui sont de notre sang, mais de l'étendre à 

tous ceux qui habitent sur notre terre. Terre dont nous ne sommes pas les 

propriétaires. Plus question ici de droit du sang ou de droit de la terre, puisque - 

comme l'a dit la révolution française et les droits de l'homme - nous sommes 

tous « égaux en droits » sur cette terre, dont nous ne sommes pas propriétaire.  

Pour celui qui aime Dieu, donc, pas de nationalisme étroit mais de l'amour pour 

les étrangers. Bien sûr, on pourrait se limiter avec le v 18 aux migrants de 

passage, voire installés chez nous, ceux qui ont déjà réussi à faire leur trou, ou 

ceux qui ont épousé des gens de chez nous. Mais ce serait oublier le verset 19 

qui, lui, parle des étrangers qui sont parmi nous, Sans préciser pourquoi ils sont 

là et comment ils sont arrivés. Et je pense à tous ces migrants dont nous nous 

occupons ici, à la domiciliation, toujours frustrés de ne pouvoir en faire plus 

pour eux que ce que les pouvoirs publics mettent à notre disposition.... 

 « Et maintenant, qu'est-ce que le seigneur attend de vous », alors ? 

Sinon de l’amour, de l’amour reçu de Dieu et donné à profusion, sans exclusive, 

sans crainte, sans retenue ? Mais discrètement, comme disent les protestants ! 

Amen. 

 
J.S. Bach d’après Jean- Christian Michel : 
 vers toi je crie,Seigneur Jésus 
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ANNONCES 

 

• Je serais en vacances depuis cette a-m jusqu’au 4 novembre… Je pars en 

Alsace lundi. Mais un culte aura bien lieu la semaine prochaine, avec Ste 

Cène, à l’heure habituelle. 

• Dimanche 15 décembre: culte de Noël en Eurovision à 8h25 précises, en 

l'Eglise Protestante d'Auteuil, 53 Rue Erlanger 75016 PARIS. Comme 

c’est ici la Marche du Bénévolat, qui utilisera la Grande Salle, je propose 

de nous y joindre !  

• (Accueillir éventuellement Fadela… ?) 

• Parole à l’assemblée, échange de nouvelles 

 

  

OOFFFFRRAANNDDEE    

  

Conscient de l’amour de Dieu,  

qui nous offre généreusement toutes choses en ce monde, 

et nous prépare plus encore dans son Royaume, 

 

« que chacun donne 

selon ce qu'il a décidé dans son coeur, 

non d'une manière chagrine ou contrainte; 

car Dieu aime celui qui donne avec joie » (2 Cor. 9 v 12) 

 
J.S. Bach d’après Jean- Christian Michel : le Messie 
 

« Enrichis de toutes manières, 

vous pouvez pratiquer toutes les générosités:  

c'est votre action de grâces 

qui monte vers Dieu » (2 Cor. 9 v 11) 
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INTERCESSION 

 

Ô Dieu notre Père,  

toi que le Deutéronome appelle 

« Dieu des dieux »,  

« Seigneur des seigneurs »,  

« Dieu grand, puissant et redoutable,  

qui n’avantage personne  

et ne se laisse pas corrompre par des cadeaux » ; 

Tu prends la défense des orphelins et des veuves,  

et tu manifestes ton amour pour les étrangers installés chez vous,  

en leur donnant de la nourriture et des vêtements. 

Aide-nous, nous aussi, à aimer les étrangers qui sont parmi nous, 

sans aucun exclusive ni classement, comme autant de frères et de sœurs  

avec qui partager nourriture et vêtements.  

Tu connais notre monde, celui que nous avons construit,  

génération après génération, avec ses violences et ses inégalités;  

et tu connais nos peurs quand nous voyons encore  

des étrangers affluer vers nous, se réfugier chez nous, 

pour profiter, eux aussi,  

de cette paix que nous avons préservée chez nous en l’exportant chez eux….  

Pourtant… ne sont-ils pas des réfugiés de ces violences ou de la pauvreté?  

Prends pitié de nous ; viens nous inspirer  

pour que nous nous comportions en frères et sœurs en humanité.  

Inspirer surtout nos autorités pour qu’elles bâtissent une politique d’asile 

inspirée par la justice plutôt que par la peur.  

Ainsi, avec eux, pour eux, nous pourrons te dire cette prière que Jésus nous a 

enseignée : Notre Père… Amen 

 

J’ai besoin de ta confiance  613 les 3 str.    All. 47-21 

 



 

 

11 

EXHORTATION (rester debout) 

 

Augustin, le berbère, Père de l’Eglise, disait : 

« Aime et fais ce que tu veux. 

Si tu te tais, tais-toi par amour, 

Si tu parles, parle par amour, 

Si tu corriges, corrige par amour, 

Si tu pardonnes, pardonne par amour. 

 

Aie au fond du cœur la racine de l'amour : 

De cette racine, rien ne peut sortir de mauvais » 

Je vous invite à vivre pleinement ces préceptes. 

 

Saint-Augustin 

 

 

BENEDICTION  

 

Que le Dieu d'amour nous permette 

de mieux nous comprendre et de mieux nous aimer,  

afin que, d'un même cœur et d'une même voix,  

nous puissions le glorifier, 

par Jésus-Christ, notre Seigneur, 

dans l'unité de l'Esprit-Saint. Amen. 

 
J.S. Bach d’après Jean- Christian Michel : Mon âme espère partir en paix 

 
 

 
i cf Introduction de la TOB au livre du Deutéronome. 
ii Dt 6 v 5 
iii Dt 5 v 6 à 21 
iv Dt 6 v 4 à 9 "ECOUTE ,Israël,le SEIGNEUR notre Dieu est le Seigneur UN. 

(5) Tu aimeras le SEIGNEUR ton Dieu de tout ton cœur, de tout ton être, de toute ta force 

(6) les paroles des commandements que je te donne aujourd'hui seront présentes à ton cœur;   

(7) tu les répèteras à tes fils; tu les leur diras quand tu resteras chez toi et quand tu marcheras sur la route, 

quand tu seras couché et quand tu seras debout; 

(8) tu en feras un signe attaché à tes mains, une marque placée entre tes yeux;(origine des tephilim) 

(9) tu les inscriras sur les  montants de porte de ta maison et à l'entrée de ta ville."(origine des mezuzas) 
v Dt 7 v 9 
vi Dt 7 v 7-8a 
vii Deutéronome 7:3 « Tu ne contracteras pas de mariage avec elles, tu ne donneras pas ta fille à leur fils, tu ne 

prendras pas leur fille pour ton fils » 
viii Mat. 22 v 35 
ix Luc 17 v 10 « quand vous aurez fait tout ce qui vous est ordonné, dites : “Nous sommes de simples serviteurs ; 

nous n’avons fait que notre devoir.” » 
x quand vous aurez fait tout ce qui vous est ordonné, dites : “Nous sommes de simples serviteurs ; nous n’avons 

fait que notre devoir.” » 


